
Mexique 1968
Une Bibliographie, 40 ans après

2 octobre 1968, il y a 40 ans, dix jours avant l’ouverture des Jeux Olympiques de 
Mexico, l’armée écrase dans le sang le soulèvement étudiant. Le bilan officiel sera de 44 
morts,  mais  la  plupart  des  sources,  y  compris  la  CIA,  parlent  de  300  morts.  Dès  1971, 
l’ouvrage d’Elena Poniatowska, malheureusement jamais traduit en français, l’établissait  à 
partir de nombreux témoignages. Le Parti révolutionnaire institutionnel (PRI) au pouvoir au 
moment des faits a tout fait pour que prévale l’immunité pour les responsables de la tuerie. 
Avec  succès  jusqu’ici.  Les  archives  d’une  temporaire  “juridiction  spéciale  pour  les 
mouvements sociaux et politiques du passé” (2001-06) ont aujourd’hui disparu. Et le dernier 
survivant de l’équipe au pouvoir à l’époque, d’après Joëlle Stolz (Le Monde , 3 ocobre 2008, 
p.11), l’ancien président Luis Echeverria, ministre de l’Intérieur au moment des faits, n’a pas 
l’intention de demander pardon au peuple mexicain. Il est toutefois, depuis 2005, en résidence 
surveillée, mais ne semble pas être prêt d’être jugé.  

Nous  vous  proposons  ci-dessous  une  bibliographie  indicative  pour  approfondir  cette 
thématique, à commencer par trois articles en ligne qui permettent de faire le point sur la 
question, en partant d'éclairages différents. Le premier écrit par l'historien Arturo Anguiano, 
acteur engagé et chercheur à l’Université autonome métropolitaine (UNAM, México). Arturo 
Anguiano, ancien dirigeant du Parti révolutionnaire des travailleurs (PRT, section mexicaine 
de la IVe Internationale), fut en 1968 membre du Comité de lutte de l’École nationale des 
sciences  politiques  de  l’UNAM.  Le  second  article  est  le  texte  de  l'intervention  d'Elsa 
Carrillo-Blouin, Maitre de conférences d'espagnol à l'Université de Brest, lors d'un congrès du 
GIS Amérique latine à l'Université de La Rochelle, en 2005. Enfin, la dernière étude est le 
produit  d'un  travail  d'Annick  Lempérière,  aujourd'hui  directrice  du  Centre  de  recherches 
d’histoire de l’Amérique latine et du monde ibérique (Institut  Pierre Renouvin, Université 
Paris 1 - Panthéon Sorbonne), un article publié par la revue Vingtième siècle.
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